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[TRANSLATION – TRADUCTION]

Note No.4-2-82/2022

New York, 18 June 2022

The Permanent Mission of Ecuador to the United Nations presents its compliments to the 
Office of Legal Affairs, United Nations Secretariat, and has the honour to inform it that the 
Government of the Republic of Ecuador, acting by virtue of its powers under the Constitution of 
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the Republic, has issued Executive Decree No. 455 of 17 June 2022 declaring a state of emergency 
owing to serious internal unrest in the provinces of Cotopaxi, Pichincha and Imbabura.

Executive Decree No. 455 provides as follows: 
This declaration has been made because of roadblocks which have disturbed the public order, 

causing situations of overt violence that jeopardize the security of civilians and the proper 
functioning of vital strategic sectors for the economic life of the country, not to mention the risk 
that those actions could be exacerbated by calls for indefinite protests.

The intensity of the events seriously affects the exercise of constitutional rights, institutional 
stability, security and normal civil peace, in addition to causing significant social alarm.

In accordance with article 6 of the Executive Decree, the following rights are suspended in the 
aforementioned provinces: 

The exercise of the right to freedom of association and assembly, strictly as they relate to the 
reasons for the state of emergency and to State security, and provided that the principles of 
proportionality, necessity and appropriateness are fully applied and that the other rights protected 
under the Constitution are fully respected. The suspension of the right to freedom of association 
and assembly consists of limiting gatherings in public spaces throughout the 24-hour day in order 
to ensure that the rights of other civilians are not jeopardized.

Similarly, in article 7, 
A restriction is imposed on freedom of movement from 18 June 2022. The restriction shall be 

in place every day from 2200 hours to 0500 hours in the Metropolitan District of Quito with a 
view to preserving civilian security and public order. Anyone moving around during the curfew 
shall be brought before the competent judicial authorities.

Lastly, article 2 of the Executive Decree provides that “the state or emergency shall apply for 
30 days”.

The rights enshrined in the International Covenant on Civil and Political Rights which are 
suspended under Executive Decree No. 455 are as follows: article 12 (Liberty of movement), 
article 21 (Right of assembly) and article 22, paragraphs 1 and 2 (Freedom of association).

In accordance with article 4, paragraph 3 of the International Covenant on Civil and Political 
Rights, the Permanent Mission of Ecuador respectfully requests the Office of Legal Affairs, 
United Nations Secretariat, to inform all the States parties to the Covenant accordingly.

The Permanent Mission of Ecuador to the United Nations takes this opportunity to convey to 
the Office of Legal Affairs, United Nations Secretariat, the renewed assurances of its highest 
consideration.
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[TRANSLATION – TRADUCTION]

Note n° 4-2-82/2022

New York, le 18 juin 2022

La Mission permanente de l'Équateur auprès de l'Organisation des Nations Unies présente ses 
compliments au Bureau des affaires juridiques du Secrétariat de l'ONU et a l'honneur de l'informer 
que le Gouvernement de la République de l'Équateur a promulgué, en vertu des pouvoirs qui lui 
sont conférés par la Constitution de la République, le décret exécutif n° 455, en date du 
17 juin 2022, par lequel il a déclaré l'état d'urgence en raison des graves troubles internes dans les 
provinces de Cotopaxi, Pichincha et Imbabura.

Par le décret exécutif n° 455, le Gouvernement déclare l'état d'urgence en raison des grèves 
qui ont perturbé l'ordre public, provoquant des situations de violence ouverte qui ont mis en 
danger la sécurité des citoyens et menacé le bon fonctionnement des secteurs stratégiques vitaux 
pour l'économie du pays, et du risque que ces actions soient exacerbées en raison des appels à 
protester indéfiniment.

L'intensité de la situation porte gravement atteinte à l'exercice des droits constitutionnels, à la 
stabilité institutionnelle, à la sécurité et à la vie en communauté, outre l'état de panique qu'elle 
provoque dans la société.

En application de l'article 6 dudit décret, l'exercice du droit à la liberté d'association et de 
réunion en stricte relation avec les motifs de l’état d’urgence est suspendu dans les provinces 
visées en vue de préserver la sécurité de l'État, dans le respect des principes de proportionnalité, de 
nécessité et d'adaptation, ainsi que dans le strict respect des autres garanties constitutionnelles. La 
suspension du droit à la liberté d'association et de réunion consiste à limiter la forte concentration 
de personnes dans les espaces publics vingt-quatre heures sur vingt-quatre afin d'éviter que les 
droits des autres citoyens ne soient violés.

De même, en application de l'article 7 du décret, la liberté de circulation est limitée à partir du 
18 juin 2022, de 22 heures à 5 heures tous les jours, dans le district de Quito, afin de préserver la 
sécurité et l'ordre publics. Les personnes circulant pendant les heures de couvre-feu seront 
transférées auprès de l'autorité judiciaire compétente.

Enfin, en application de l'article 2 du décret, l'état d'urgence est en vigueur pendant trente 
jours.

Sont suspendus par le décret exécutif n° 455, les droits énoncés dans le Pacte international 
relatif aux droits civils et politiques aux articles suivants : article 12 (liberté de circulation), 
article 21 (liberté de réunion) et article 22, paragraphes 1 et 2 (liberté d'association).

Au titre du paragraphe 3 de l’article 4 du Pacte international relatif aux droits civils et 
politiques, la Mission permanente de l’Équateur auprès de l'Organisation des Nations Unies prie le 
Bureau des affaires juridiques du Secrétariat de l'ONU de bien vouloir informer les États parties à 
cet instrument international de la mesure susmentionnée.

La Mission permanente de l'Équateur auprès de l’Organisation des Nations Unies saisit cette 
occasion pour renouveler au Bureau des affaires juridiques (Secrétariat de l’Organisation) les 
assurances de sa très haute considération.


